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Nous étions limousins, nous voici néo-aquitains, intégrés d’office à une région im-mense, équivalente à l’Autriche. Je ne partageais pas la position de nos grands élus,de la Haute-Vienne et de la Corrèze, qui nous ont entraînés dans leur sillage, surune question fondamentale où droite et gauche ne se sont guère opposées.Je ne crois pas que la superficie soit garante de la richesse d’un territoire ; je faisplus confiance aux femmes et aux hommes qui le représentent pour en défendreles intérêts. Le Président Robert SAVY avait su faire exister le Limousin, y comprisà Bruxelles.Je mesure déjà les difficultés d’une Commune comme la nôtre pour être connue etreconnue à Bordeaux, pour justifier ses petits projets, leur intérêt, la crédibilité denotre ligne politique.Je mesure aussi la gêne occasionnée aux élus les plus éloignés, absence de desserteferroviaire, temps de trajet, embouteillages à l’entrée de la métropole, nuitsd’hôtel….Mais c’est la tendance aux grands espaces autour d’une grande métropole.Demain, nous serons sostraniens, membres d’une nouvelle Communauté de Com-munes avec nos voisins de la Souterraine et Dun le Palestel, un territoire qui seraforcément dominé par la commune urbaine et dans lequel seules les plus impor-tantes tireront leur épingle du jeu.Certes, l’importance ne se mesure pas seulement à l’aune de la population, mais cecritère est bien réel. Alors que fait-on ? La voie, me semble-t-il est ouverte aux Communes Nouvelles.Je vous souhaite d’excellentes fêtes ainsi qu’une bonne année 2017.
André MAVIGNER
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Du haut du Puy de Gaud

Manifestations
n Repas des Ainés

le 14 janvier à midi

n La FNACA - 
anciens d'Algérie

organise le 25 février à midi à 

la salle polyvalente sa traditionnelle
choucroute  et vous y invite. 

Contact : 05 55 62 01 98.
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B U D G E T

Comme chaque année, le budget prévisionnel établi
en mars-avril nécessite quelques ajustements en
cours d’exécution.

F O N C T IO N N E M E N T :
RECETTES :
n Le congé maternité de Cécile Laplanche étant pro-longé, la recette ayant été globalement sous-estiméeafin de ne pas prendre de risque, une inscription com-plémentaire de 16 000 €  est budgétée.
n Fonds de Péréquation Intercommunal, sous-estimélui-aussi, c’est un complément de 2 194.00 €
n Vente de concessions dans le cimetière : + 1 000 €.
DéPENSES :
n En personnel non titulaire, le remplacement de Cé-cile est assuré par Catherine Bertinet. Vivien Bou-riaud a terminé son contrat aidé et il est ainsi à chargeentière de la Commune : + 16 000 €
n Fourniture de petit équipement (vêtements de tra-vail, etc…: + 3 194.00 €).

I N V E S T IS S E M E N T :

Eclairage public Avenue de la Marche et village du
Petit Murat : la Commune avait déposé une demande de subven-tion auprès de l’Etat au titre de la Dotation d’Equipe-ment des Territoires Ruraux (DETR), sans grandespoir au vu des financements sollicités pour d’autreschantiers. Bonne nouvelle ! l’Etat a accordé une aidede 19 000 € (35 % du coût des travaux)
Réaménagement de la mairie :• Fonds de Soutien à l’Investissement Public Local
(FSIPL) : cette aide espérée de l’Etat n’est pas confir-mée : - 60 000 €.• DETR. Prévu à l’origine à hauteur de 35 %, elle estfinalement de 50 % et s’élève à 100 000 € : + 30 000€• Acquisition de mobilier : + 25 000 €. Il faut meublerla nouvelle salle de réunion et les bureaux d’accueil.Le Conseil Municipal avait réservé 47 709 € sur uneligne non affectée. Il est ainsi prélevé la somme néces-saire.• Eclairage public Sigondelle. Les travaux ont étéconfiés à l’entreprise Vigilec-Lestrade de Dun le Pa-lestel. Le Conseil avait inscrit 50 000 € ; il est possiblede retirer 14 299 €.

Réaménagement de la mairie
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• Maison des Patrimoines-Pépinière d’Artistes et d’Ar-
tisans d’Art : + 25 000 €. Le programmiste a terminéson travail, l’architecte peut commencer le sien ; cettesomme est prévue pour ses honoraires.Deux recettes en compensation sont acquises, repré-sentant 80 % de la dépense réelle : le départementpour 2 706 €, l’Europe au titre du programme Leaderpour 10 822 €.
• Eglise – L’Etat a confirmé son engagement pour la ré-fection du clocher ouest en 2017.Mieux, afin de compenser le retrait du Conseil Dépar-temental, il porte sa subvention de 150 000 à 200 000€, soit 66.66 % du coût des travaux. Une subventioncomplémentaire est sollicitée auprès de la Région Nou-velle Aquitaine.
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PROJETS

Communes nouvelles, pourquoi pas ?
La France compte plus de 36 000 Communes, c’est une
particularité dans le territoire européen. Afin de sortir
de cette situation qui paraît quelque part archaïque,
l’Etat pousse les collectivités à effectuer des regroupe-
ments.Ainsi, pour la troisième année consécutive, la dotationde fonctionnement qu’il verse à chacune sera à nouveauen diminution. Certaines sont déjà en grande difficulté,les conseils départementaux notamment.Comment faire des économies pour perdurer ? Les élusde Bénévent ne sont pas restés inactifs :• Adhésion à un  groupement de commande pour l’achatd’électricité (économie : 1 800 €).• Mise en concurrence des assureurs, des fournisseursde combustibles et carburants.• Adhésion au service d'énergie partagée du Syndicat Dé-partemental pour les Consommations d’Energie.• Emploi de personnel en contrats aidés…Ces économies seraient plus importantes à plus grandeéchelle, dans une Commune d’une autre taille qui seraitreconnue des financeurs, Département, Région, encoreplus aujourd’hui avec le centre décisionnel transféré àBordeaux, Etat ou Europe.Quel intérêt représente une Commune de cent, deux

cents et même huit cents habitants, dans la NouvelleAquitaine ? Quel oeil sur un dossier de demande de fi-nancement qu’elle déposera, si elle en a les moyenscompte tenu de la technicité nécessaire à son montage ?N’est-ce pas le moment de profiter de l’offre de l’Etat etde créer une Commune Nouvelle en s’associant à cer-taines de nos voisines ?Pendant une période transitoire, jusqu’au renouvelle-ment des Conseils Municipaux en 2020, elle serait géréedans le cadre d’un budget unique mais tous les élus res-teraient en place, ceux qui ne seraient plus maires deve-nant maires délégués de leur commune actuelle.Dès 2020, un scrutin unique sur l’ensemble du territoirepermettrait d’élire les conseillers municipaux, par réfé-rence à la strate de population immédiatement supé-rieure à celle de la population comptabilisée sur lenouveau territoire.L’offre a été faite aux Communes qui constituaient l’an-cien canton de Bénévent. Certaines ont manifesté leur in-térêt, Aulon, Augères. Mais il faut une continuitégéographique ! L’adhésion de Mourioux-Vieilleville estindispensable. Les tractations sont en cours, dans l’ob-jectif d’atteindre ou d’approcher une population de 2000habitants. La suite au prochain numéro ?
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VIE LOCALE

Inauguration à La Poste 
de la nouvelle Maison de Services 
au Public de la Creuse
La Poste, Pôle emploi, la Caisse Primaire d’Assurance Ma-
ladie, la Mutuelle Sociale Agricole, la Caisse d’Allocations
Familiales, La Caisse d’Assurance Retraite et de la Santé
Au travail Centre Ouest et la gendarmerie Nationale sont
réunis désormais au sein d’un même lieu, La Poste de Bé-
névent-L'abbaye.Inaugurée par la préfecture de la Creuse et la directionterritoriale du Réseau et Banque Creuse, la nouvelle Mai-son de Services au public en Creuse a ouvert officielle-ment à La Poste de Bénévent-L'abbaye. Elle vients’ajouter aux MSAP déjà créées à Royère de Vassivière,Bourganeuf, Dun-le-Palestel, la Courtine, Saint-Sébastienet Chénérailles en 2016.Du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 14h à 17h et lesamedi de 9h à 12h, les habitants de Bénévent-l’Abbayeet des alentours vont en plus de la gamme étendue deproduits et services de La Poste, bénéficier sur place d’unaccès privilégié aux services de la CPAM, de la CAF, de laCARSAT, de la MSA, de la gendarmerie nationale et dePôle Emploi. Placé au cœur du bureau de poste, l’îlot de services aupublic constitue le premier niveau d’accueil et d’infor-mation. Équipé d’un ordinateur connecté à Internet,d’une imprimante et d’un scanner, il permet aux usagersd’effectuer une partie de leurs démarches et téléprocé-dures en libre-service et en toute autonomie, de façonconfidentielle, accompagnés par un agent de La Poste deBénévent-l’Abbaye, spécialement formé. 

André MAVIGNER a remercié Mr le Préfet de la Creused'avoir apporté un élément supplémentaire à l'attracti-vité de Bénévent l'Abbaye. Il regrettait toutefois la ferme-ture de la brigade de gendarmerie. Il manifestait lesouhait que la MSAP accueille la permanence de l'assis-tante sociale, s'adressant à une population parfois en dif-ficulté face au numérique. Chacun des représentants desorganismes présents dans la MSAP prenait ensuite la pa-role pour présenter son service.Bertrand LABAR, Conseiller Départemental, reprenait  laproposition d'André MAVIGNER quant à la présence desservices de l'UTAS de La Souterraine.Geneviève BARRAT, vice-présidente du Conseil Régionalde Nouvelle Aquitaine en charge de la ruralité se félicitaitde l'ouverture d'une MSAP capable de répondre à cer-taines problématiques des populations rurales.Jean-Jacques LOZACH et Eric JEANSANNETAS, sénateurs,se sont exprimés pour abonder dans ce sens.Philippe CHOPIN, Préfet de la Creuse, concluait la récep-tion en expliquant la politique de l'Etat en la matière,rappelant que l'Etat est très souvent le meilleur parte-naire financier des collectivités, ce qu'avait abordé AndréMAVIGNER dans son allocution. Il faisait état de la forte augmentation des crédits affectésà la DETR qui compensaient plus que largement Labaisse de la dotation globale de fonctionnement ainsique la création en 2016 du Fonds de Soutien à l'Investis-sement Public.
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VIE LOCALE

Le collège Jean Monnet repasse au-dessus du seuil de 160
élèves (152 l'an dernier), chiffre qui ne remet pas en cause
sa structure actuelle. Marc DUROUDIER a été confirmé
dans ses fonctions de principal de l'établissement.Le RPI (Regroupement Pédagogique Intercommunal) Bé-névent Marsac comptabilise 135 enfants : 73 maternelleset CP à Marsac avec 62 élémentaires (CE1 - CE2 et CM1 -CM2) à Bénévent.Petit rappel sur les journées de nos écoliers qui peuventêtre très longues ...
n Accueil garderie (1€) dès 7h00 (jusqu'à 8h50) sous laresponsabilité de la communauté de communes BénéventGrand-Bourg avec Corentin et Cloé.
n De 8h30 à 8h50 : 2 navettes gérées par le Conseil Dé-partemental assurent les trajets Bénévent - Marsac dansles deux sens pour le transport des enfants. Angélique,Madeleine et Cloé assurent la montée et la descente desplus petits.
n 8h50 à 12h00 : matinée de classe sous la responsabilitédes professeures d'école (les maîtresses)
nDe 12h00 à 13h30 : les enfants sont sous la responsabilitéde la mairie
n 12h00 - 13h00 : les écoliers demi-pensionnaires déjeu-

nent au self du collège. L'accompagnement des 3 groupessur la voie publique et dans le restaurant est assuré parVivien, Madeleine, Muriel, Catherine (remplaçante de Cé-cile jusqu'à la fin de l'année) rejoints par Cloé et Lucas de-puis le 1er octobre.
n 13h00 - 13h20 : récréation surveillée par Madeleine, Cloé,Vivien et Lucas dès le 1er octobre.
n 13h20 à 16h40 : après midi de classe sous la responsa-bilité des professeures d'école (les maîtresses).2 après midis par semaine, les enfants bénéficient de 2ateliers péri-éducatifs gratuits d'une heure trente sous laresponsabilité de la communauté de communes BénéventGrand-Bourg avec Corentin et Cloé qui assistent un édu-cateur extérieur.
n 16h40 à 17h00 : les 2 navettes gérées par le Conseil Dé-partemental assurent les trajets Bénévent - Marsac dansles deux sens pour le retour des enfants. Angélique, Cloéet Madeleine assurent la montée et la descente des pluspetits.
n 17h00 jusqu'à 19h00 garderie (1€ avec le goûter) sousla responsabilité de la communauté de communes Béné-vent Grand-Bourg avec Corentin et Cloé.

Rentrée scolaire satisfaisante 
pour nos écoles

INFORMATION
Centre du service national de LimogesDepuis le 1er janvier 1999, tous les jeunes français, garçons et filles doiventse faire recenser à la mairie de leur domicile ou sur le site internet :
www.mon-service-public.fr En se créant un espace personnel.Cette démarche doit s’effectuer le mois du 16ème anniversaire et dans lestrois mois suivants.A l’issue de cette démarche, la  maire remet une attestation de recensementqui doit être impérativement conservée dans l’attente de la convocation àla Journée défense et citoyenneté (JDC).

Adresse88 rue du pont Saint-Martial  87000 Limoges
Accueil téléphonique uniquement : 
05 55 12 69 92Du lundi au jeudi de : 08h30 à 11h45 / 13h30 à 16h00Le vendredi de : 08h30 à 11h45 / 13h30 à 15h30csn-limoges.jdc.fct@intradef.gouv.fr
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RECENSEMENT

La commune a procédé au recrutement de deux nou-
veaux personnels pour pourvoir deux missions de service
civique au sein de notre collectivité.La première, éducative, est assurée par Cloé MAILLARD,23 ans, qui nous vient de La Souterraine et est titulaired'un BAPAAT. Elle a travaillé entre autre au centre de pleinair de Lathus. Elle accompagne les enfants de l'école pri-maire pour tous les temps péri-éducatifs et périscolaires.Elle accueille les enfants à la garderie matin et soir, aideles plus petits à prendre la navette pour Marsac et parti-cipe aux ateliers péri-éducatifs mis en place par la com-munauté de communes Bénévent Grand-Bourg. Elleencadre également la plage 12h00 - 13h30 avec Made-leine, Catherine, Muriel et Vivien.En plus de sa mission éducative, Cloé sera également encharge du recensement, donc vous aurez peut être l'occa-sion de la rencontrer personnellement.

Lucas Longeaux est un jeune bénéventin de 17 ans.Sa mission principale est d'aider les agents tech-niques dans l'entretien des espaces verts de notrecommune. En plus des travaux saisonniers de taille,de plantation, d'entretien des chemins, de fleurisse-ment du bourg il participe également entre 12h00 et13h30 à l'encadrement des enfants qui se rendentdéjeuner au self du collège en empruntant la voie pu-blique.Les deux missions sont de 8 mois et se terminerontle 31 mai 2017.

Services civiques 



LA BOUChERIE 
ChARCUTERIE 
PRADEAU
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ECONOMIE LOCALE 

A 52 ans, le boucher de Bénévent l’Abbaye, peut contempler avec fierté le chemin parcouru depuis son
adolescence, époque où il apprenait aux côtés de Guy Pradeau les arcanes de son métier. Cet artisantenait boutique depuis 1962, avec l’aide de son épouse Jeannine, présidant aux destinées prometteusesd’un fils déjà passionné par le travail de la viande et de la charcuterie. Né en 1964, sous l’ère Gaulienne, celui-ci allait rester dans l’ombre paternelle jusqu’à la reprise succes-sorale en 1995, passant de la tendre enfance à celui de l’apprentissage, avant de devenir l’ouvrier ancrédans la profession, CAP en poche. 
« En fait, je suis en activité depuis 1980, récapitule Eric Pradeau. J’ai bien évidemment tout appris de mon
père, tout en m’intéressant à ce que je voyais se créer ailleurs, observant les évolutions de nos deux métiers
de base, la boucherie et la charcuterie. Dans ma famille, on cultivait les valeurs et les traditions, le sérieux,
la savoir-faire, le respect des autres, la recherche permanente de l’excellence. J’en ai conservé les grandes
lignes, l’approche sélective des approvisionnements, l’amour du travail bien fait, la satisfaction de bien ser-
vir les clients. Et je suis resté sur place, dans les murs familiaux, plus par esprit pratique que par nostalgie,
ayant compris que dans notre village on avait besoin, comme partout ailleurs, d’un bon boucher.. »Il se donne les moyens de ses ambitions en investissant en 1998 près de 100.000 € dans son laboratoire,puis quatre ans plus tard une somme équivalente dans son espace de vente. Depuis, il n’aura cessé d’amé-liorer son outil de production, se dotant de matériel performant dernier cri, anticipant sur une montéeen puissance de ses activités. 
Meilleur parmi les meilleursAujourd’hui, l’artisan de Bénévent exploite une affaire occupant cinq personnes : lui, son épouse Isabelle,chargée du comptoir, Stephan charcutier saisonnier, et un couple de jeunes prometteurs, Aurélie (char-cutière) et Rémy (boucher). Il perçoit dans ces derniers de possibles successeurs, tout en s’accordant letemps d’arriver à une retraite méritée, mais encore lointaine. « Je regrette de ne pas avoir d’apprenti, révèle t-il, mais nous n’en trouvons pas sur notre territoire. Le CFA
est à Limoges (une heure de route), et nous n’avons pas sur la commune, du moins actuellement, de jeune
en formation. Mais j’ai déjà dans le passé transmis mes connaissances à des élèves, j’espère bien en avoir
d’autres.. »
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Au pays du « Pâté de Pommes de Terre », spécialité hautement creusoise s’il en est, Eric Pradeau
s’est taillé une solide réputation d’expert en la matière, fabriquant cette délicieuse recette à sa
façon, avec des secrets qui lui permettent d’emporter tous les suffrages des amateurs du genre.Son étal se garnit de plats cuisinés de haute tenue, de viandes labellisées, de charcuteries sèchesvenues de producteurs choisis avec soin. Les étiquettes affichent les provenances, toutes régio-nales, sur le terroir de la Limousine, déclarée meilleure viande de l’hexagone. Dans la boucheriePradeau, tout est d’origine, pâtisserie comprise, et tout se fait maison, sur fond de recettes in-ventées par la famille. Seul commerce de son secteur sur la commune, son patron espère bienperdurer tout en confortant sa position, face à une concurrence relativement réduite. « Nous avons comme partout une grande surface (Carrefour) mais leur rayon boucherie ne nousgêne pas trop. Nous proposons ce qui se fait de mieux en viandes, et notre rayon charcuterie-traiteur n’a pas son équivalent chez eux pour sa qualité. Nous restons attractifs sur le rapportqualité-prix, imbattables sur l’accueil, le service ou le conseil, ce qui fait la différence. Et puis,nous faisons partie de l’histoire de notre village, dont l’économie est dynamique, avec des en-treprises locales performantes, un tourisme estival conséquent, des habitants qui bougent.. Nousespérons que notre boucherie sera toujours là après nous, qu’elle fêtera peut-être son centenaireen 2062. Mon père serait fier de moi s’il était là, et c’est ma plus grande récompense.. »
Eric Pradeau a été désigné « Artisan Gourmand du Limousin » par la Chambre de Commerce deGuéret. Il fait partie aujourd’hui des meilleurs représentants des métiers de bouche de la région,aux côtés d’autres bouchers prestigieux, comme Nicolas Dubois, Président du Syndicat de laCreuse. Bon sang ne saurait mentir..                                                                                           JP Gourvest
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ECONOMIE BIS

n fermeture de la gendarmerie, toujours autant in-compréhensible et pour tout dire totalement « im-bécile ».
n fermeture de la Caisse d’Epargne.
n transfert du départ de courrier de la Poste à LaSouterraine.
n arrêt d’activité pour la boulangerie-pâtisserie «Aux saveurs de cannelle »
n fin d’activité du salon de coiffure et du salon
d’esthétique de la rue du Marché.
Ne dédaignons pas les bonnes nouvelles :
n ouverture de la station-service au supermarché« Carrefour ».
n ouverture de la Maison des Services au Public àla Poste.
n création du cabinet d’ostéopathe d’Antoine Jou-hannaud.
n réouverture de la pizzeria de l’avenue de laMarche.
n reprise du café-restaurant « Au bon Appétit »rue des Tanneries, qui a abandonné l’activité « Keb-bab ».
n installation d’ « hervé Mécanique Auto », méca-nicien à domicile.
n Jean-Christophe Mistri diversifie aussi son acti-vité et propose la vente de voitures.

Pharmacie(s) :Et chacun a sans doute entendu parler du projet de
regroupement des pharmacies de Bénévent, Le
Grand-Bourg et Vieilleville qui projettent de s’instal-ler dans l’aile non utilisée du supermarché, avec biensûr un accès indépendant et sans doute des servicesnouveaux (optique, appareils auditifs…). La décisionde l’Agence Régionale de Santé n’est pas connue aumoment de la mise en page de ce numéro du bulletinmunicipal.
Médecin :Le Dr Baltesiu a semble-t-il décidé, une nouvelle fois,d’aller exercer ailleurs. Il est regrettable qu’il n’aitécouté les conseils qui lui ont été donnés. Souhai-tons-lui plus de réussite sur son nouveau territoire.Le maire et son conseil municipal s’inquiétaient del’évolution de la situation. Jamais le contact n’avaitété coupé avec le Dr Serge Nguépi. Camerounaistous les deux, son épouse et lui exercent en Italie oùils ont effectué la totalité de leurs études de méde-cine et obtenu leur diplôme, en tous points équiva-lent à celui de la France. Les rencontres organiséesen septembre 2015 avaient été très positives, tantpour eux que pour nous, à tel point que le Dr Nguépia tout de suite donné son accord pour s’installer àBénévent, dès que la législation française le lui per-mettra. Il doit avoir exercé trois années avant de pou-voir poser sa plaque. Il devrait ainsi être notrenouveau docteur courant septembre 2017.

Cours d’informatique :Madame Michèle Léger assure des permanencesdans les locaux scolaires pour accompagner les per-sonnes vers un usage de l’outil informatique. Elleanime des ateliers portant sur l’utilisation des ta-blettes et des ordinateurs, principalement à destina-tion des séniors.Apprendre à communiquer avec ses proches, uti-liser des applications nécessaires à la vie quoti-dienne, faire des recherches, effectuer desdémarches administratives, des achats sécurisés,faire ses comptes, suivre ses factures, ou tout sim-plement jouer, tout cela peut vous devenir accessiblepour une participation financière très raisonnable. Pour toute information complémentaire, vouspouvez joindre madame Léger au 06 16 02 50 08, oupar mail à l’adresse suivante : milegseniorscon-
nectes@yahoo.com.

On a vu dans le dernier numéro du « haut du Puy de Gaud » combien le
début de l’année 2016 était difficile pour Bénévent. D’autres mauvaises
nouvelles confirment malheureusement la tendance :
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EHPAD

ACCUEIL DE NUIT 
à L'EhPAD

Le maintien à domicile des personnes âgées est un souhait de beaucoup de familles mais
devient souvent une préoccupation pour elles devant les difficultés de la tâche. Il n’est rendu possible que par un très lourd investissement des proches malgré l’importancedes services mis à leur disposition, ceux des aides-soignantes, des aides-ménagères, le por-tage des repas à domicile. Mais la charge du soutien, pour des gens qui font certes preuve debeaucoup de volonté mais ne sont pas des professionnels, s’avère extrêmement pesante etpeut même créer des problèmes sur leur propre santé.L’Ehpad Pellisson-Fontanier en a souvent été témoin à l’admission de personnes dans l’éta-blissement. C’est ainsi qu’il a mis en place, dans un premier temps, le service « Allo Répit »,grâce auquel des aidants peuvent recevoir le concours d’aides-soignantes à domicile, le tempsd’un week-end ou d’une absence de quelques jours, le temps parfois de reprendre un peud’énergie. Ce service fonctionne « à plein » par rapport aux moyens qui lui sont attribués etcommence à se développer ailleurs. L’établissement de Bénévent peut être fier de son initia-tive et de sa perspicacité.Pour aller dans le même sens, il propose aujourd’hui de faire de l’accueil de nuit. La personneconcernée peut ainsi trouver à l’Ehpad le secours de personnel qualifié pour les actes de lavie quotidienne, aide au coucher, au lever, à l’hygiène corporelle, à l’habillage, à la prise desmédicaments, à l’alimentation. Le matin, il peut revenir au domicile ou retrouver les siensdans son environnement habituel.
Cette autre formule de répit permet donc : • à l’aidant de se reposer un peu pour éviter son propre épuisement• à l’aidé de passer la nuit dans un cadre totalement sécurisé. Bien sûr, la prestation de l’Ehpad n’est pas gratuite, mais elle est néanmoins très accessibleet peut permettre de repousser l’entrée définitive en établissement.Pour tout renseignement complémentaire :

EhPAD  « PELLISSON-FONTANIER »Tél : 05 55 62 62 17Mail : accueil@ehpadbenevent.fr
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ASSOCIATIONS

Monde associatif, aujourd'hui 
l'Association Culturelle 
du Pays de Bénévent (ACPB)
Un court rappel historique : Créée en 1985 à l'initiative du Docteur Conquet, l'association avait pour objec-
tif de mettre en valeur les sites et monuments du canton de Bénévent l'Abbaye, de réaliser autour de cet
ensemble une animation culturelle et d'accompagner toutes les initiatives qui pourraient être prises dans
le même but.Président de l'association jusqu'en 2010 le docteur Conquet a développé la connaissance et la promotion del'église abbatiale et assuré l'accueil des pèlerins, Bénévent l'Abbaye se trouvant sur le chemin de St Jacquesde Compostelle. l'A.G. de l'ACPB s'est tenue le 24 octobre 2016
A l'ordre du jour : élection d'un nouveau président suite à la démission de R. Tchélébidès.Yves Josset est candidat à la succession de Richard Tchélébidès comme président de l'ACPB. Il est élu à l'una-nimité. Il reste également président des" Amis de l'orgue"Actuellement, l'ACPB organise un voyage annuel. Nous étions 42 cette année à visiter Périgueux et Bran-tôme. L'association diffuse également le livre "d'hier à aujourd'hui" de Pierre Bonneau et un fascicule écritpar le docteur Conquet  pour la visite de l'abbatiale. Ces deux livres sont en vente à l'office de tourisme et auscénovision. Les objectifs de départ de l'association n'étant plus d'actualité, la visite de l'abbatiale est assu-rée par l'Office de tourisme, et l'accueil des pèlerins est  pris en charge par le secteur privé, il fallait redéfinirde nouvelles orientationsLe rapprochement des deux associations va donc permettre de proposer des activités culturelles plus larges,par exemple concerts et musique plus diversifiés.Des activités culturelles ont lieu tout au long de l'année dans les villes proches (La Souterraine, Aubusson,Limoges....) Nous réfléchissons à la diffusion de ces informations et à la possibilité de proposer un transporten minibus pour certains spectacles. Qu'en pensez-vous ? Votre avis nous intéresse.Déjà  un projet pour assister à un opéra à Limoges le 9 avril 2017  : CENERENTOLA ( Cendrillon). Transport possible. Prix du spectacle : 35 €.  Mail : acpb23210@gmail.com

Dans le dernier numéro, nous vous avions signalé une curio-
sité à voir dans l'église au solstice d'hiver, visible du 15 au 31
décembre - si soleil. En voici une autre à voir le 24 août, jourde la fête de St Barthélemy, patron de l'église. Les deux clo-chers sont parfaitement alignés dans l'axe du soleil de tellemanière qu'au lever du soleil à 7H. le premier clocher est to-talement illuminé alors que le second est complètement  dansson ombre. Ce phénomène est visible 10mn par an avec unemétéo complaisante. Les Eglises sont normalement orientéesest-ouest.Celle-ci est décalée de 8 degrés pour réaliser cette prouesse.De bons architectes !!!
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Visite de l'abbatiale

"Extrait du compte rendu de la visite de l'église abbatiale de Bénévent le 24 août 1734, document 1 J
243 des archives départementales, par les chanoines de Limoges." Ce compte-rendu permet de mesurer
certaines différences entre l'église de l'époque et celle d'aujourd'hui.Les visiteurs (2 chanoines de Limoges) entrent par la grande porte de l'église, ils sont accom-pagnés par les prêtres du lieu. Ils se trouvent alors dans la nef, dans laquelle se trouve les autelssuivants : autel de la chapelle de SAINT-BARTHELEMY, servant d'autel de paroisse, autels de SAINT-ROCH*, du ROSAIRE*, de SAINTE-BARBE*, de Sainte-Agathe*, (*ces 4 autels ont été détruits surordre de Mr de la Nouaille, fabricien de l'église, avec l'accord des chanoines de Limoges, le 16 avril1747), deux confessionnaux, une chaise à prêcher. La sacristie de la paroisse se trouve derrièrel'autel de Saint-Roch, où se trouvent placées la relique de SAINT-BARTHELEMY dans un reliquaireen forme de bras (il est pourtant question dans un autre document, que la relique du Saint étaitl'os de fémur). Les visiteurs vont alors au chœur du chapitre séparé de la dite église par un mur audessus duquel il y a un grand crucifix, ils veulent se rendre dans la chapelle de SAINT-GERMAIN,mais celle-ci est fermée du coté de l'église par une grille de fer, et en absence de clef, ils n'ont puaccéder à cette chapelle. Celle-ci de style gothique, avait été érigée par LOUIS-FOUCAULT de SAINT-GERMAIN BEAUPRE, alors qu'il était Abbé du Prieuré en 1461; en remplacement de la chapelled'origine de style roman, elle fut démolie par l'architecte Mr ABADIE lors de ses travaux de recons-truction du dôme du transept. Les vitres auraient besoins d'être "raccommodées" en plusieurs en-droits. Ils sortent de l'église par une porte (qui est actuellement murée) proche de la chapelle deSAINT-MARTIAL, (remplacée depuis par la Chapelle dédié à SAINT-BARTHELEMY) et dans la caroleà main droite (carole : bas coté tournant autour du chœur d'une église) dans le lieu où était entiè-rement le cloitre, dans le milieu du chapitre vouté de pierres avec deux piliers en pierres, ledit cha-pitre ayant trois croisées hautes fermées de moellons avec trois grands arceaux par le devant. Celuidu milieu servant de porte, et les autres à porter des croisées de verre; le dit chapitre n'étant pavéque dans le milieu par trois grandes pierres où l'on a coutume d'enterrer les chanoines qui décèdentdans la dite église. Autour du chapitre est un mur de pierres de taille de 2 pieds environ,(66 cm)de haut, servant de siège. Dans le milieu de celui-ci, une élévation de deux pieds couverte d'unegrande pierre servant de table sur laquelle on bénissait le jour du jeudi, le pain de la cène et l'au-mône qui étaient distribués ce jour là. La porte qui conduisait du cloitre au réfectoire est murée demoellons, celui-ci a deux grandes croisées du coté de la cour de la maison abbatiale, sert à loger lebois et la volaille; la cuisine est voutée de pierres avec deux grandes cheminées auxquelles ils man-quent les manteaux, elles servent aussi d'écurie. Au dessus des chapitres, réfectoire et cuisine, oùse trouvaient autrefois les chambres des chanoines, converties maintenant en grenier pour l'Abbé,au dessus de cet étage, il y a un grenier, la maison curiale parait très ancienne. Lors de la bénédictiond'une cloche en 1722, il est précisé que celle-ci se trouvait entre l'autel dédié à SAINT-AUGUSTIN,et le grand autel du chœur, celle ci devait donc se trouver dans le clocher du transept.André Clamont



14

Sur les traces du passé

DES BENEVENTINS MERITANTS

LOUIS LACROCQ, Le grand érudit de la
CreuseLes parents du plus grand érudit creusoisse sont mariés à Bénévent. Sa mère, Philo-mène QUEROY est une bénéventine issued’une famille établie dans la cité depuisquatre générations.Par elle, l’ascendance de Louis LACROCQl’apparente à plusieurs familles qui comp-tent parmi les plus anciennes de Bénévent.Louis LACROCQ est né et mort à Guéret(1868-1940). Il est d’abord un brillant avo-cat. D’une puissance de travail hors ducommun, d’une très grande culture, ilabandonne le barreau pour assouvir sa vé-ritable passion : la Creuse ! Sa curiosité in-tellectuelle est intense et ouverte à tous lesdomaines. Il multiplie les articles et les mo-nographies. Il fut Président de la Sociétédes Sciences qu’il anima de 1922 jusqu’à samort.Il crée les excursions annuelles, donne l’im-pulsion à d’importants travaux qui font larenommée de la société savante. Il fonde la« Société des Amis des arbres de la
Creuse », créé le premier Syndicat d’Initia-tive. Il est maire de La Celle Dunoise de1929 à 1939.On doit retenir ses études monumentalessur les coutumes de la Marche, sur les ta-pisseries anciennes d’Aubusson et de Fel-letin et sur les églises creusoises. Le Muséede Guéret porte son nom.

MEILLASSOUX père et fils :Ces deux personnalités appartiennent àune dynastie d’industriels du Nord. Un ra-meau de la famille MEILLASSOUX a connuune ascension remarquable dans la se-conde moitié du XIXe siècle. Cinq frères ontfiguré parmi les grands industriels  du tex-tile du pôle ROUBAIX-TOURCOING.Parmi leurs descendants, deux intellec-tuels se sont fait une renommée :- Claude est l’un des plus importants an-thropologues de l’après-guerre. Il s’inté-resse aux sociétés africaines de Côted’Ivoire et du Mali, centrant sa réflexionsur quelques thèmes précis, comme l’escla-vage et la communauté domestique dansquelques peuples africains. Il est reconnucomme le fondateur de « l’AnthropologieEconomique Française »- Quentin, son fils, est né à Paris en 1967.Ancien élève de l’Ecole Normale Supé-rieure, agrégé, puis docteur en philosophie,il est reconnu comme l’un de nos plus bril-lants philosophes. Il enseigne à « NormalSup » et a participé à la création du CentreInternational d’Etude  de la PhilosophieFrançaise Contemporaine

PASCAL DURANDARD a effectué un travail remarquable sur les familles bénéven-
tines.
L’étude des familles QUEROY et MEILLASSOUX lui a permis de faire trois décou-
vertes importantes, trois personnalités intellectuelles qui ont des attaches locales.
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IL Y A CENT ANS 

Si la guerre est toujours la principale préoccupation, douze jeunes bénéventins au moins ne
rentreront pas, le conseil municipal doit aussi assurer le quotidien, pour preuve cet arrêté du
maire portant protection contre la rage.

Le Maire de la Commune de Bénévent-l’Abbaye ;
Vu la loi du 5 avril 1884 ;
Vu la loi du 21 juillet 1881 sur la police sanitaire des animaux ;
Vu la situation créée par le passage à Bénévent d’un chien supposé atteint de la rage qui a mordu plusieurs de ses
congénères et même d’autres animaux ;

ARRETE
Article 1er : Les chiens qui ont été mordus ou qui sont soupçonnés de l’avoir été par un chien suspect de rage et
notamment par celui dont il est parlé ci-dessus doivent être abattus ou enfermés. Les propriétaires ne doivent pas
ignorer qu’ils sont civilement et pénalement responsables des sinistres que l’animal peut causer en mordant soit
une personne, soit d’autres animaux.

Article 2 : A partir de la publication du présent arrêté et pendant 6 semaines la circulation sur la voie publique
à moins qu’ils soient tenus en laisse, est complètement interdite.
Toutefois pourront circuler librement, mais muselés et accompagnés de leurs maîtres, les chiens destinés à la garde
des bestiaux.

Article 3 : Les chiens trouvés sans collier sur la voie publique et les chiens errants, même munis d’un collier,
seront saisis et abattus immédiatement.

Article 4 : La gendarmerie et le garde-champêtre sont chargés de l’exécution du présent arrêté.

Article 5 : Ampliation en sera adressée à Monsieur le Sous-Préfet à Bourganeuf.

Fait à Bénévent le 18 juin 1916
L’Adjoint : Signé : Quéroy Paul



VIE LOCALE :
n Recensement : Il va avoir lieu en janvier et février. Vous rece-vrez très prochainement la visite d’un de nos deux agents recen-seurs, Catherine Bertinet ou Cloé Maillard. Réservez-leur unbon accueil.
n Personnel : Vivien Bouriaud a terminé son contrat d’avenir,qui était partiellement pris en charge par l’Etat. Du fait du départd’un de nos agents fin 2015, il a pu être conservé dans nos ef-fectifs. Il a ainsi commencé son année de stagiarisation en vued’une titularisation au 1er octobre 2017.
n Emploi : Dans le dernier numéro du bulletin municipal, onvous avait fait part de l’expérience de Charly Pradeau, recrutéen Contrat à durée Déterminée par le club professionnel de foot-ball de « L’En Avant Guingamp » en tant que masseur-kinésithé-rapeute. Charly vient d’être confirmé dans ses fonctions par unContrat à Durée Indéterminée. Est-il responsable des excellentsrésultats de l’équipe d’Antoine Kombouaré ?
n Site Internet : La commune dispose d’un site internet très do-cumenté. Il est mis à jour chaque semaine et vous pouvez ainsiêtre tenu informé de certains éléments de la vie communale auplus tôt, évènements du quotidien, décisions du conseil munici-pal, travaux… Son adresse : beneventlabbaye.org. N’hésitez pasà nous faire savoir votre sentiment sur cette source d’informa-tion, les imperfections que vous auriez relevées, les améliora-tions que vous souhaiteriez. Nous sommes à votre écoute.
n Remerciements à Roger Merlaud qui a offert le magnifiquesapin de Noël de la place Saint-Barthélémy.
SPORTS :
n Football : Après deux saisons difficiles pour notre club de l’En-
tente Sportive Bénévent-Marsac, nos équipes redressent latête. A la trêve, l’équipe fanion pointe à la troisième place de sapoule, à 2 points du leader Bourganeuf, à un seul de son dauphinMérinchal. La B est co-leader avec Sardent et Saint-Fiel de sapoule de troisième division. Quant à l’équipe C, elle prend duplaisir aux côtés de son coach Patrice Ouvrard et permet à Ber-nard Roilette de tenir son engagement de présenter troiséquipes malgré la « purge » de l’intersaison. Saluons le retourde Yohann Rousseau, qui fut un temps salarié du club  et qui,après un séjour à Nogent-sur Marne, a sollicité et obtenu un em-ploi à Saint-Vaury. Mais il a préféré installer sa famille à Béné-vent et retrouver ses copains sur le terrain.
n L'AL BENEVENT BASKET : Après une belle saison 2015/2016qui a vu une 2ème montée en Nationale de son histoire pour lesfilles (à égalité avec les garçons), la nouvelle saison se présenteplus compliquée avec un championnat de France où les seuls es-poirs sont de pouvoir gagner 1 ou 2 matchs. L’équipe fanion desgarçons connaît un début de saison également très compliqué,car un grand renouvellement de l'effectif, bien que de qualité,peine à trouver ses marques,L'ensemble du club se porte très bien car à mi-saison il comptedéjà plus de 150 licences, un nouveau record, et surtout une écoletrès bien encadrée qui continue à justifier son label national 

n haut-débit : Le Syndicat mixte Dorsal a déposé une demandede travaux sur les équipements du fournisseur Orange. Ces in-vestissements laissent présager une meilleure desserte de notreterritoire.
n Logements : Après un été il est vrai assez difficile, une dou-zaine de logements ont trouvé preneur ces deux derniers mois.Intéressant à quelques semaines du recensement.
DERNIèRES NOUVELLES ::
n Stéphanie vient de nous annoncer la fermeture de son salonde coiffure, qui s’ajoute à celle de sa collègue. Toutefois, une bonne nouvelle devrait se confirmer prochaine-ment par la reprise du salon du local « Parbaud », à l’angle dela rue du Monthléry.
n Le Dr Baltesiu vient de faire savoir qu’il retarde son départde quelques mois, ce qui laisse espérer un laps de temps assezcourt avant l’arrivée du Dr Nguépi.
n Subventions : nous avions déposé une demande complémen-taire de financement auprès de l’Etat au titre du FSIPL (Fondsde Soutien à l’Investissement Public Local), décidé à la nouvellerégion. Nous avions dans un premier temps essuyé un refus.Notre insistance a payé : l’Etat vient de nous notifier une aidede 22 841€ 77, ce qui porte son aide pour ces travaux à près de62%. Ce qui justifie encore les remerciements adressés parAndré Mavigner à Mr le Préfet lors de l’inauguration de la MSAP.
DéJECTIONS CANINES : 
n Nos prédécesseurs avaient déjà des problèmes avec les
chiens il y a cent ans, comme en témoigne la rubrique que nousréservons à cette période. Ceux qui nous soucient aujourd’huine sont pas des chiens errants, mais des animaux que leurs pro-priétaires malfaisants laissent faire leurs besoins dans les rues,beaucoup sur la place de la République, sans ramasser leurs dé-
jections alors que des sachets sont à leur disposition tout à côté.Beaucoup de ces amoureux des animaux sont connus et identi-fiés. Faut-il que l’on cite leur nom dans notre bulletin pour met-tre enfin un terme à cette désagréable habitude ? Nouscommencerons peut-être par les initiales !

… p ê l e - m ê l e …
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